
Parc du Cinquantenaire : une célébration inacceptable ?

Le 28 juin prochain, une grande célébration des 250 ans des États-Unis est annoncée au parc 
du Cinquantenaire, à Bruxelles. Derrière cet événement festif se cache pourtant une réalité bien
plus problématique.

Cette commémoration s’inscrit dans une histoire marquée notamment par le génocide des 
peuples autochtones. Elle s’accompagnerait en outre de démonstrations militaires, avec le 
survol d’avions de guerre F-35.

Bruxelles Environnement a autorisé la privatisation du parc pour cet événement, ainsi que cette 
démonstration aérienne. Une décision difficile à comprendre, tant elle semble en contradiction 
avec les missions de protection environnementale et de préservation du cadre de vie des 
Bruxelloises et Bruxellois.

Un impact écologique lourd
Un avion F-35A consomme environ 5 600 litres de kérosène par heure de vol. Une seule 
démonstration représente donc une émission massive de CO₂, pour un événement purement 
symbolique.

Une incohérence majeure
Dans un contexte d’urgence climatique, peut-on justifier une telle dépense énergétique et une 
telle pollution, au profit d’un événement qui ne répond pas à l’intérêt général local ?

Nous pouvons encore agir
Il est encore possible de demander le retrait de cette autorisation.

 Écrivez à Bruxelles Environnement : info@environnement.brussels

Mail type:

A l'attention de Marie-Pierre Fauconnier, d' Ans Persoons et de Renaud Tondeur 

 

Madame, Monsieur,

Nous nous permettons  de vous adresser ce message afin d’exprimer notre  profonde 

incompréhension et notre indignation à la suite de l’autorisation accordée par Bruxelles 

Environnement pour la privatisation du parc du Cinquantenaire, dans le cadre des 

célébrations des 250 ans des États-Unis, ainsi que pour le survol de celui-ci par des 

avions de chasse de type F-35.



Au-delà des considérations politiques que soulève la tenue d’un tel événement, il 

apparaît particulièrement préoccupant que l’impact environnemental d’une telle initiative

n’ait pas conduit à son refus.

À titre d’exemple, un avion F-35A consomme environ 5 600 litres de kérosène par 

heure de vol, engendrant des émissions de CO₂ particulièrement élevées pour une 

démonstration de nature strictement événementielle. Dans un contexte d’urgence 

climatique, ce type d’activité semble en contradiction manifeste avec les engagements 

environnementaux que votre institution est censée défendre.

En tant qu’organisme public, Bruxelles Environnement a pour mission essentielle non 

seulement la gestion des espaces verts, mais également la protection de 

l’environnement et de la qualité de vie des habitantes et habitants de Bruxelles. 

L’autorisation d’un événement dont les bénéfices sont extérieurs à l’intérêt général 

local, mais dont les impacts environnementaux seront bien réels pour la population 

bruxelloise, soulève dès lors de sérieuses questions de cohérence et de responsabilité.

Dès lors, nous vous demandons de bien vouloir reconsidérer cette décision et de retirer 

l’autorisation accordée à cet événement.

Dans l’attente de votre réponse, nous vous prions d’agréer, Madame, Monsieur, 

l’expression de nos salutations distinguées.


